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Introduction

Les mycorhizes arbusculaires sont des champignons symbiotiques obligatoires vivant en

association avec la plupart des plantes vasculaires. L’association mycorhizes-plantes permet à

la plante l’accès et l’utilisation efficiente des éléments nutritifs du sol, et la résistance aux

stresses biotiques et abiotiques. L’inoculation des plantes avec des champignons

mycorhiziens entraîne, de manière générale, une augmentation notoire dans les processus

d’absorption et de translocation des nutriments tels que le phosphore, l’azote, le potassium, le

calcium, le magnésium, le zinc, le cuivre, le molybdène et le bore. L’utilisation des

associations mycorhiziennes arbusculaires est particulièrement bénéfique dans les sols

tropicaux déficients en phosphore assimilable (Adjanohoun, 2007).

Certaines souches locales de ces champignons isolés dans la zone de culture de l’igname au

Bénin, contribuent à l’amélioration de la productivité des cultures vivrières telles que les

racines et tubercules (Tchabi et al., 2010) et à la protection des cultures maraîchères contre les

nématodes à galles, tout en améliorant leur rendement (Affokpon et al., 2011). La présente

fiche technique sur la technique de production en masse de ces mycorhizes adaptée aux

conditions des producteurs est un outil indispensable aux utilisateurs des produits de la

recherche pour une large utilisation de ces champignons bénéfiques dans l’agriculture.

Méthodologie

La production en masse du champignon est faite de la manière suivante :

 préparer un substrat constitué du mélange de sable marin (préalablement lavé avec de

l’eau) et d’argile fraîche à volume égal;

 épandre 5 g de l’inoculum initial contenant environ 150 spores sur la surface du

substrat (1.500 g) puis le recouvrir avec une mince couche de sable (environ 1 cm

d’épaisseur);

 semer 5 graines de sorgho par pot à environ 1 cm de profondeur et à 3 cm

d’écartement;

 maintenir les plants de sorgho en culture pendant 4 ou 6 mois en pratiquant des coupes

régulières en fonction du développement des plants, à l’aide d’une paire de sciseaux à

la hauteur d’environ 50 cm (Photo 1);

 couper les plants de sorgho à ras le sol, après 6 mois en culture;
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 laisser le substrat pendant 1 mois afin de permettre le dessèchement des racines et du

substrat.

Photo 1: Production en masse de mycorhizes arbusculaires sous la culture du sorgho

Résultats

L’utilisation du sorgho comme plante hôte et du substrat à base de sable marin et d’argile

fraîche permet d’obtenir, après 6 mois de culture entre 200 et 300 spores soit en moyenne 250

± 50 spores de mycorhizes arbusculaires par gramme de substrat (photo 2).

Photo 2: Culture de mycorhize arbusculaire sur mélange sable marin et argile fraîche
(volume 1:1) récoltée après 6 mois de culture sous sorgho
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Implication pour le développement

La production en masse des mycorhizes par l’utilisation du sorgho, du sable marin et de

l'argile est une technique à la portée des producteurs agricoles du fait de la disponibilité et de

l’accessibilité à moindre coût des matériels de production. L’inoculum obtenu peut être utilisé

en pépinière ou directement au champ avant la mise en place des cultures. Cette technique

doit favoriser une large adoption de l’utilisation de ces champignons par les producteurs

agricoles et par conséquent va contribuer à la réduction de l’utilisation des engrais minéraux.
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